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NT: RA N CE le iour de ton repos LH arriue, 
HN l'orage: -eft difipé fur le poinét qu'il lem- 
È 12 7 : bloic re menacer d'vne derniere ruine ; il 
2: fembleque tout confpire à ton habite: 

ment. La Reine voulant donner fatisfaétion à fon 

peuple, a preueu les malheurs queles guerres ciuiles 

apportent, elle a reconnu quela minorité desRois 

eftvn chemin : a la grandeur de ceux quig gouucrnent. 
 Jesarmées , & la guerre vne facilité aux ambitieux. 
pour Fr aux dépens du-peuple, mille petits {ol- 
dats venus dé la lie d'n Eftar: lesvns ayant quitté le 

hoyau, le fleau, &læbeche., les autres lacharruë, le. 
marteau & Lrforge Re dans peu deiours me, 
furer leurs: efpéesauec lesenfans des plusil juftres fa 
milles de ta Ville capitale fe faifant accroire que c'eft 
auoir aflez d'eftime acquile, d'auoir renié leur Dieu 

&leur premiere originés, Laguerreeft vne licence à: 
tout le monde ; & la paixvne reformation de mœurs; 
d'où vient que. les plus Sages de l'Antiquité oncefti. 
mé qu'il valloit mieux achéprtexvne paix certaine que: 
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de fe hazarder en vie cuerre douteufe, tant parce 
queles Victoires & les déroutes viennent de fa mair 
de Dieu, que parce que l'inconftance des hommes 
peut fouuent apporter dela diuifion entreles meil. 
leures intelligences. Il n'eftrien de fi ftable quece 
qui.eft eftably par vne fouueraine puiflance , affermy 
ar vne douce authorité, & forcifié par les faueurs 
celeftes. Dieu prend la prorection dés Roisi& des 
Royaumes,& les Princes Fe, les inftruments du bon 
heur d'vn Eitar , ce font les Anges Tutelaires qui 
ét au naufrage & à la ruine qui le menace, & 
qui par leur prudence fonc profperer les Monarchies 
& les Monarques:ils ont bien veu querant de gens de 
gucrrene pouuoient viure fimodeftementqu'ilnefe 
meflaft beaucoup delicence, & que ce ne fur à la fou 
le du peuple: c'elt pourquoy preuoyans au falut de læ 
France, ils defirentvnir leurs foinsauec cesauguftes 
Senareurs, pour trauailler:enfemble à la srandeur de 
leur ieune Monarque. Ils veulent que chacun reprens 
ne fa premiere vacation, & que ces Eftrangeres ve- 
nusà la defolation de Paris PA Sin a nous laiflene 
jouir d'une paix de longue durée.  Noftre Roÿ feræ 
feruy deformais auec plus de luftre & moins de dé: 
pente, Les Princes refpcétez plus religieufement ; 
La Nobleffe reconnue felon {a qualité & fon extras 
tion : La Iuftice-fera éxecutée auec moins d'appre? 
henfon, &les Te Deun qui fe chancoieñt pour!le: 
gain des Batailles, ne feront pas fi funeftes quand? 
ils feront chansées pour la Paix. Toutes chofes reuf: 
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ffohtà éux qui ont vne ame tanosente, & qui ne 
fe plafene qu'au feruice qu'ils rendent à Dieu:& à 
leur Roy, cerce valeur hereditaireäla France & n22 
eurelle à fes enfans, fera oppofée à l'injufte vfurparion 
des infidelles, nos gens de gueïre accouftumezaux 
triomphes & aux palmes, iront les cueillir dans la 
Paléftine à la ruine totale des Ortomans. Hierufalein. 
déshonorée parleurs, impietez & facrileges, fe verra 
bicn-toft fous la domination des Chreftiens, & le 
Croiflant fera place à la Croix. Alexandre qui n'aucvit 
autre lumiere que celle que donnelanature,fe pro 
fterna deuanc l’eftendart des Ifraëlites par va refpcét 
quil porta au Faf figure dela Croix ,c'eft la bande- 
rôlle qui doit intimider l'infolence des Barbares,c ct 
en céslieux oùle Seigneur fera des miracles , faifanc 
tomber vne grande multitude fous le pouuoir d'vn 
pécit nombre, Monheur de Mercœur ya laifé des 
marques de l’afhiftance que Dieu luy a faite, & des 
efcts qui doiuent feruir d'inftruction & d'exemple à 
tous ceux.qui ont leur memoire en recommandation. 
Canife a veu rousir fes mains & celles de festrouppes 
au fang des mefcreans: mais sil neue deffendu la 
querelle de Dieu, routes fes Victoires feroienc fuf- 
peétes & pafleroient pour fabuleufes, ce feroient des 
Romans où l’on adioufteroitau conte, & où les pic- 
cés rapportées n'enttetiendroient nos efprits que de 
fcrupule, Eftoic-il poffible humainement à douze 
mil hommes de mettre en deroutre, ny mefmes del 
chapper du pouuoir de deux centmille quilesarren- 
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doient en trois diuers paflages , paflages où l'on ne 


cherchoit fon falut qu'en Dieu, qu'en la conduite du 
Gencral d'armée , & en la valeur des combattans, 
s'ils n'euflent efté fauorilez de l'afsiftance du Ciel & 
& dela prudence du plus grand Capitaine du monde. 
Alberoyalle eut-elle :pu fouftenir l'effort de trois 


cens milhommes( verité reconnuë de noître temps). 


fi la caufe de Dicu n'eutefte debattué parla pieté & 
la fagefle d'vn cel homme? Godefroy Fe ayeul luy 
auoit frayé le chemin de fa bonne fortune & de {a 
bonne conduire : auffile Ciel fauori{a coufiours les 
iuftes entreprifes. C'eft vne belle ambition de ne 


vouloir ceder a perfonne, en ce quirouche la reputa- 


tion &le deuoir, & de fe fafcher qu'vnautre ait plus 
{eruy à Dieu & au Roy, que nous n auons encore fait. 
Curte fut eftimé & le fera à iamais pour s'eftre volon- 


rairement expofc pourle falucde fa patrie, bien qu'il 


l'euc fait par vn motif d’ecernifer fon nom, mais quel- 
le renommée acquerera celuy qui faifant arborerfes 
cnfeignes en Afie & non pas à Charenton, ferendra 
vtile au feruice de Dieu, neccffaire au bien defon 
Roy & recommandable à la pofterité. Nous auons 
va Roy fi heureux qui peut fier la conduite de fes ar. 
mées à ranc de braues C apitaines, qui {e font fairs ad- 
mirer a execution de leurs entrepriles, qu'vn Prince. 
de Condé meine {es trouppes qu'il auoir appellées à 
Ja ruine de Paris ,& ce fera lors que ceux qu vn coura- 


ge releué a fait porterla cefte & la main haute parmy. 
Jes dangers, feront rauis deferuir leur Prince &leur 
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patrie en: vne occafion de foy recommandable. Fran! 


_ qu'yncinfinité de Victoires, tournez vosarmes con- 
tre ces perfides Mahomettaris& non pas entre vous 
qui nerefpirez qu'vn mefme air, qu'vn mefme Dieu, 
&cle bien d'vn mefme Royaume.C'eft vous qui deuez 
accomplir Ja prediction de leur Alcoran , qui porte: 
Vn jeune Prince en armes flonffant 
Verra chez luy des trouppes allarmees 
Maïs la fureur de fes grandes armées 
ra par force enuabir le (roiffant. 
le croy que nous fommes à la veille de cette pro= 
phetie. Toutes ces trouppes amaflées au nom de fa 
Majefté iront fondre fur l'Empire de Grece , pour le 
le reünir a la Chreftienté , &le partagerefgalemenc 
entre les Princes qui feront à fa conquefte. Ainfi 
foit-il. 
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